Unan (Etats-Unis). 
Un an (Europe): - 


dans le tonrbexu. 
Ne les oublions pas. 


purga toire. : 
Pourrions- -DOUS ‘rester indifférents à à leurs souffrances ? 


L Eglise à inis- entre nos mains des moyens puissants de hâter 
jeur délivrance: la. prière, les aumônes, les bonnes œuvres, la sainte 
communion, l'application des indulsences, le saint sacritice de la ines- 
se surtout, voilà autant de clefs pour ouvrir les portes du purgatoire 
à des âmes .qui nous sont chères et nous conscrveront une recounais- 
sance éternelle. 

Prions pour les morts ! | 


Î 


i 
| 


La ‘Free Press” contre 


les écoles bilingues 


La “Free Press” de Winnipeg a soulevé un tapage de tous les dia- 
bles autour d’un incident survenu dans lParrondissement scolaire de | 
Union Point, près de St Norbert, Man. 

[ s'agit d'un procès intenté pur un brave père de famille cana- ! 
dien-français. M. Cyrus Nolette, contre les trois commissaires d'école 
de la localité: MM.James Cox, Otto Swenson eb Alexander Jackson, ! 
trouvés coupables d'avoir: négligé Jeur devoir en n'engageant pas un, 


instituteur qualifié pour l'enseignement du françnis | | 

La cause fut plaidée devant ML Henri de Moissac, de S£- Norbert, 
et les commissaires furent condamnés par ce magistrat à nne amende 
de K20. et parement des frais de cour. 

La loi dn Manitoba est trés claire 
cols bilingues, La clause 10 du chapitre 26 les Statuts An Manitoba 
le ENNT | 

10. Lorsqne dix élèves d'une école parlent lt langne françnise. 
autre que Fanglais comme langue maternelle, l'enseignement de ces élèves se fera en 
francais ou antre lanygme, er en anglais, d'après un systéme bilingne.T | 

Î fut prouvé que le nombre des élèves de langue française à 
Union Point était plus que suffisant pour justifier la demande d’un 
instituteur compétent dans l'enseignement du français. 11 fut prouvé | 
aussi, par un rapport de l'inspecteur, que l’instituteur alors en fonc-| 
tion, M. Oliver H. Brown, n'avait pas là compétence voulue, ct juge- 
ment fut rendu contre les commissaires: pour avoir voulu maintenir | 
cet instituteur malgré tout. 

Celui-ci est anjourd'hui remplacé par Mile Laeroïx, de la provin- 
ve de Québec, inaiïs les commissaires ont porté leur cause en appel de- La 
vant l'Hon. Juge Pradhomme, de St Boniface, et le premicr jugement a i® 
été maintenu. | 

La “Free Press” tire occasion de ce procès pour susciter une lev 
de honcliers contre l’enseignement du français et l'institution des éco-| 


l 
° j 
concèrnant l'établissement d'é- | 


se Ht comme suit : 


ou toute linge 


} 


, 


ee 


ls bilingues; elle ne demande rien moins que le rappel de la loi. . 


Elle y met toutefois des façons si hypocrites et s’entortille de 
tant de sophismes, que l'écrivailleur qui s'est imposé cette odiense be- | 
soute pourrait bien être ni orangiste, ni même pr otestant. La “Frec 2 
Press” sait toujours trouver à propos quelque perfide allié d'occasion | 
lorsqu'il s’agit de perséeuter les catholiques de langue française L'o- 
rangiste pur sang, sans doute parce qu il est plus sincère ‘dans l’aveu- 
lement de son fanatisue, invoque d'or dinaire des arguments moins | 
retors. CU 

Quoiqu’ il « en soit c'est à peu près uniquement sur la rengaine ar- | 
chi-fausse : “ Thisi is an English-speaking country”, (l'Ouest est un pays 
de lanyne anglaise), que: Ja.“Free Press” ‘tenté d’échafauder su thèse. 
“This'is not an English-speühing country ? itis! 
"Le Canada est un. pays de| 


Non, monsicur : 
à French and Enlish-spealei ing country.” 
ligue française cb ungluise : 
le déclare, les deux: langres sobt oficiélles ne PUR 

Pour bien marquer que son attaque est ‘dirigée exclusivement || 
contre lé élément “de Kwgue française, - + la “Frèe: Press” a soin de. noter. 
que les autres na. alités m exigent. “que rarenient le droit à à l'ensci: 
gnement de le nguc maternelle’ à à Pécole ; j'en ‘est . donc pas’ de là, 
que surgit % ‘ ifoüite, D en q que. Tébjection iivoquée contre les écoles 


ceux-ci ref instituteur conpéten rp 
Rague. Mais: D vb. anadieu fr 


"a 


ele: en rend à 


PR 


one 


Ils vivent e encore ‘tons ces’ ‘chers disparus que la mort a couchés position que veut y occuper  sa- laïigue doit nécessairement être une 


À cause de nous peut- -être ils gémissent dans les flammes du | PS omme une langue de vie jouinalitre eu leur qualité de canadiens, 
À LA , Ca 


lautre nationalité, d'hounnes éminents qui sont parvenus à la plus hau- {com plets. et il est possible que ce 
‘te culture intellectuelle, qi DEpER LS plus hautes positions socinles, ichifire 


c'ést la constitution même du pays qui | 


Organe des Catholiques æ. ès 
gue française an Nord-Quess. , 
. Pablie' ‘chaque * semaines 6, Jeudi, 
.… les plus récentes nouvelles du dis. 
| trict et un résumé de toutes les nou-- 
velles du Canada, des Etats-Unis et. 
der surope. . # 
Possède plusieurs excellents cor 

borateurs. 

Le “Patriote de FOuest” est, 1... 

seul journal français de la Saskat— 


chewan. 

. ANNONCES: 
La ligne (1ère insertion). .. su. 1Æ 
Insertions subséquentes. ... 0.0€: 


Mariage, Décès, Naissance. 0.252 


NOTRE LANGUE ! 


Dr. NX. H. TOUCHETTE, Administrateur 


CS 


De par le Monde 


Nouvelles du Canada, des États-Unis et de l'Europe 


{dation exclusivement française où, le vainqueur était tenu de respec- 
[ter et de sauvegarder les droits aéquis. 

Est-ce que la “Free Press”.Voudrait considérer les Canadiens- 
français comme des étrangers au. Canada ? “Tout étranger (forcigner) 
de bon sens, dit-elle, en venant dans ce pays doit reconnaîtie que la 


position temporaire, et que si sé enfants et les enfants de ceux-ci 


doivent conserver la langue - de leur nationalité d’ origine, ce ne sera tés ecclésiastiques se conforme, aux 


décisions des intéressés et des con-- 
seillers diocésains. Dans les affaires: 
importantes il devra avoir lc con 
sentemeat des uns et des autres. 
Les Ordinaires seront tenus, en 
conscience, de suivre ces instrue— 


DEN 3 es : 
mais comine une sorte d'objet. de luxe, souvenir harmonieux de la pa- Pas d'opposition. 
trie des ancêtres.” L Les nouveaux ministres du Par- 
L 
Et sur ce a or prise ” une LL eompass on qui tralit ‘bien son | lement fédéral sont élus par accla- 
OU roit de osition i U rée e . . 
oume, à l'endro à position inférieure réservée à notre élément | ation, le parti libéral n'ayant 
s’il ne se méet-pas résolument à l'étude de Pan glais. “A moins que ces de le ter 
o . 
enfants apprennent l'anglais, dit-elle, ils seront destinés à être des | PS à jugé à propos de leur suscite 
creuseurs d’égoûts, des bâcheurs de, bois et des porteurs d'eau. |‘ £s opposants. 

Cette compassion part d'un boi naturel (/7) mais, de grâce. quit- 
tez ce souci. 

Bien longtemps avant que à “Free Press” et son soutfieur en | 
aient fait la découverte, les Canadiens-francais ont reconnu la néces- 
sité d'apprendre l'anglais, et ils l'apprennent. | 

à Ts D... 2° CE ‘ à . , . , . , 

La “Free Press” peut dommir en paix: les Canadiens-français sa- registré aux dernières élections gé- 
vent, tout aussi bien qu'elle, ce qu'il leur faut pour assurer leur pros- eus 
>érité. x majorité  po- 
l e ; ulaire de M. Borden à 37.893. Les 
Elle n'a d'ailleurs qu'a ouvrir les veux pour constater qu'il y a} PU% ‘ 
chez les Canadiens-franeais une proporuion aussi forte que chez tonte |rapports ne sont pas tout à fait 


tions. 
“La contume de confier toutes 


| La 


majorité populaire du nouveau 
gouvernement. 


les propriétés ecclésiastiques d'ura 
diocèse à un seul homme doit être 


D : 29 
Les rapports ofticiels du vote en- | complètement abolie. 


nérales porte Le ministre de la milice. 

Le ministre de la milice est ac- 
tucllement en tournée dans l'Ouest. 
Ia envoyé des délégués au: con- 
soit un peu diminué. cours d'aviation de l'armée amé— 

Le gouvernement Laurier, en ricaine à Atlantic City, en vue 
[1908 avait une majorité générale, d'étudier la possibilité d'établir uns 

DA € , # O0 . , "7 

2HS43. Voici le détail di vo {service d'aéroplane pour le: milice 
te par provinces. 


a 


cb qui parlent avec une égale facilité l'anglais et le français, bien que l 
et parec que ler prentière instruction s'est faite dans leur lanwue ma- 
ternelle. | 

‘Il n'est pas nécessaire de him citer l' exemple de l'ex-prenfier ani- 
nistre du Canad4 et de tonte une pléinde de ministres, de députés, d'o- 


de 


canadienne. 


CS 


rateurs et d'hommes publics, camadiens-françnis qui savent l'anglais! prune Gonvu  Gppn. | 
Itout aussi bien et souvent méêûne mieux que les “brüishers" les plus Alberta. ...1......... 4875 6.340 | | 
purs. Eucore une fois, elle n'a qu’ à jeter les veux dans son entourage | Colombie Britannique. 23,812 14,728 EUROPE 
innuédiat, pour se rassurer sur F avenir d'une race à hquelke elle s'in- | Manioha ......,..... 22STS 2US7R . 
LÉéresse si vigoureusement. Nour. Branswiek. .... 84164 33.045 | Bel exemple de patriotisme. 
Nesvelle Ecosse. .... 50,303 32,254 . , . 
T Omario.....,........ D45,142 190,28 La France ne s'est pas laissés 
Comité organisateur d’une Ue Prince-Edanerd.... 1,638 13.498 | décourager par le désastre de Cox. 
| + cé ges ressens po 160,545 Jon. Une souscription à été onve:’. 
a-Kkatechenan.  ...... 23.684 38,045 . . . 
Succursale QUE E arler Fr CLS : te pour secourir les familles des: 
ais” dans la Saskatchewan) "7" "7 victimes ot de grosses sommes ont 
; k : S, STrosses : £ 
€ . . TT été recueillies. L'on à aussi offert 
! 7 : res se Û . . . . 
T Fin de la grève du charbon. ! d'ouvrir une souscription nationale 


La urève sles mineurs de char-- pour remplacer le cuirassé détruit. 
bon däns le sud de l'Ajberta vient} L'âme de la France reste tou-- 
détre réglée par l'intermédiaire | jours 4 sénérouse, malgré la tyran: 
ide P'Hon, R. Rogers. L'arrange- nie sectaire de son triste gouver- 


Comité Grganisateur | 
Voici Ia 
Comité d'Grganisatien : 


Nous publions ci-dessous la liste | 
des membres du Comité d'Oryani- | 
sation qui adresse aujourd'hui à 
toute la population de langue fran- 


Bste des membres du 


caise de la Saskatchewan un appel] PRÉSIDENTS D'HOXXEUR: SG ent entre patrons eb ouvriers est|nemenl. 
su die _ ré Pasc: iv 

chaleureux en faveur de l'étabtis. | Mgr Albert Pascal, Q. MT, évé- fit à un terme de deux ans. Les 

isement dans notre province d’une |‘ de Primee Albert: $. G. Mgr ejaires ont été quelque peu aug-- 


0. E. Mathieu, évêque de Regina; La guerre turco-italienne.. 
S. G. Mgr Q@. Charleboeïs, O. M. I, 
évêque de Bérénice, vicaire apos- 
tolique de Kcewatin; l'honorable 
W.F. A. Turgeou, proeureur gé- 
néral de la Saskatchewan : l'hono- 
rable Benjamin Prince, sénateur. 

PRÉSIDENT ACTIF: R. P. H.La- 
coste, O. XL I, vicaire général du 
diocèse de Prince Albert. 


uentés, ct la système de eontrat 
est reconnu. Le travail va répren- 
dre incessament. 


succursale du “Parler Français”: 
en vue d'assurer à notre élément 
une représentation officielle au 
grand Congrès de la Langue Fran- 
aise qui sera tenu à Québec au 
mois de juin prochain. 

L'appel du Comité organisateur 
est publié en cmiquième page. 
Nous y avons ajouté une formu- 
le d'adhésion que vous voudrez 


Jusqu'à ce jour les troupes ta 
liennes ont eu partout avantage 
sur l'armée turque. Les Italiens 
après s'être emparés de Tripoli, oc 
cupent Benghasi et s'avancent dans: 
Fintérieur des terres. La flotte tur— 
que est pratiquement détruite. Les- 
Italiens ont eu une victoire facile. 
Il est fort probable que l'Italie va 


ETATS-UNIS 


La “Corporation Sole” 
est condamnee par Rome 


Un décret de la Sacrée Congré- 
gation du Concile vient de con- 


e RU S 5 2. | : : L : 
bien sig gner ei Jarre signer à tous] SECRÉTAIRE: R. P. A-F. Au- que le sy: see seninistration | tout d'abord s’annexer la Tripoli- 
, . . es biens ecclésiastiques connu 
:0o$ amis qui approuvent le projet. | air ©. M I. dec L tion Sole” taine par droit de conquête et 
” sous le nom de “Corporation So : : ue 
Nous accueïllerons ces adhésions Conré : | 0 n a po € -lqu'elle va imposer un traité oné. 
! jusqu ‘à Ja fin du mois de novem- |. On sait que dans le Maine spé- reux à sa rivale. 


10. Tous les prêtres de langue 


| ciaement, ce système à causé de 
| française de la Saskatchewan. 


très regrettables conflits entre l’au- 
20. MA Louis Schmidt, écrivain | torité diocésaine et les fidèles. 
publiciste. St Louis, Sask. ; Emile! . La décision de Rome est libellée 
Richard, Richard Sask. : Dr N. H. | comme suit : 
| Touchette, administrateur du Pa-| “Des différentes méthodes de dé- 
trioté de l'Ouest, Duck Lake, | tenir eb d’admiuistrer les proprié- 
Sask.; Alph. Gravel, avocat, Moo- tés ecclésiastiques aux Etats-Unis, mière semaine de novembre. 

se Jaw ; Emile Gravel, avocat, Moo- | la Sacrée Congrégation préfère la!  L'attitude énergique de l'Angle-- 
coll aboration des ‘dames sont aussi |5€ Jaw :J. E.Fortin, architecte, Ré- i méthode des corporations paroissin |terre e & empêché un :onflit européen_ 
sp V cial ement sollicitées. | gina : : Dr Desrosiers, Saskatoon siles; mais cette méthode’ doit être| . L'Allemagne a obtenu d’impor—. 

“LR, PATRIOTE publieru. dus ses} Dr V. Bourgeault, Marcelin Sask. : la même que dans l'Etat de New-|tantes concessions. Des- droits de 2 
ë col pnmes tous les noms de cut où Dr Thibodcau, St Hippolyte, Sask.;:Vork. Par cette décision il est or-| pêche et de mines lui sont accor- 
de celles à Qui, noùs feront parvenir Dr Morciu, Vonda ; À. Morin, mar- donné aux. évêques d' introduire | dés sans restriction. L’Angleterre- 
‘udhésion.… : Gotté”  ptlcution. | chan, Piinee- Abe: Gédéon Pou- immédiatement dans: leurs diocèses j est satisfaite de l’arrangement. 

-|le système qui vient d'être recom- | 

en | bert : AS H: de Trémarda, Manor ; mandé, à condition toutefois . quel 
us ph ns vivement. tous ños eee Hôtaire; “Wau-! la loi en. vigueur ‘le permette ; ct 
- Renaud, Saskatoon :l'si aucune loi:n’existe'àcet effet les}. La guvrre. civile. sévit : depui 5 
b, instituteur, : St Hippo: évêques devront tenter d'en. “fûire re plus de’ quinze jours en- Chine. Le 
Ip Geib, ‘docteur ‘en. adopter une. : : | :ltroupes : impériales ont eu le. dès 
* Dans. les. sat où k jai. civile sous à Hankow.… Les ruse 


bre. 

I1 suffit de signer la formule 
d'adhésion et ] adresser au PATRIO- 
TÉ DE L'OUEST, Duck LAKE, Sask. 

Vous ferez oeuvre d'utilité gé- 
nérale si vous jugez à propos d y 
l ajouter quelques commentaires et 
avis personnels. : ‘ 
L'adhésion, le concours eb la 


Négociations franco-allemandes. 


On annonce que les négociations 
entre la France et l'Allemagne ax 
sujet du Maroc ne seront pas défi-. 
nitivement terminées avant la pre-- 


La guerre en Chine. L OT 


rquei en: passant, , dé 


ee ni ue 
LR re F 


UxX” 
> dañs: la”Saskat-\+ s 


Le Sacre de. 
SG. Mgr : 


Mathieu 


3 


Dans une circulaire au clergé S. 
G. Mgr Bégin fait de Mer Mathien 
ce magnifique éloge : 


S. G. Mgr O.E. Mathieu, évêque 
élu de Régina, recevra prochaine- 
ment, dans notre basilique de Qué- 
bec, la consécration épiscopale. — 
Nous avons tous appris avec joie 
L'élection de Mor Mathieu. protouo- 
taire apostolique, qui a occupé a- 
vec tant de distinction et de sages- 
se les postes importants de profes- 
seur, de supérieur du séminaire de 
Québec, de recteur de l'Université 
Lavalet qui a conquis l'estime sin- 
eère et la confiance de toute notre! 
papulation. Le Souverain Pontife 


ane pourait choisir, pour OT ganiser | I 


et gouverner la nouvelle Eglise de: 
Régina, un prètre plus zélé, un: 
rélat plus instruit, plus cpare 


le procurer le bien des âmes. Le: 


\ 
; 
Î 


hs 


ouvel évêque mettra au servie! 


de ses chères nuailles Les belles qua- 


î 


| 


Hits de l'esprit et du cœur qui le 


Aistinvuent et tout le dévouement: 
qu'il n'a cessé de dépenser au pro- 
ft de l'instruction de di jeunesse i 
du Séminaire et de FÜniversité. 
Nous NOUS FÉJORISSONS Lont spi- 


cialement de ee que Le clergé de! 


touébec. qui a toujours été si féconT: 


| 
Î 
î 
| 
! 


core à nos frères du FOuest C it : 


<ien un pasteur qui COMTHUEML SU) us 

. devoirs : 
les clorieuses devons: 
et: 
représenter àouus veux Févocation 


éette terre lintaine 
traditions de le 
d'esprit de sacritiee deses preniers 


st 
courte. PAT 


Évêques. de ses préoriers piitres : 


inissionnaire. 


l 
Î 


VounsétestuVitesitaessister AUUUIT, 


pu VOUS le permettront Vars 


Lions. la evene de a meotisee 


gration use La date 


.fipousante ( ro! He Lentts mets dti 


foncée pau ha Sani Robes 


ee des journaux. Vons voudrez bien 


assoéler Vos ziriores AEN 


sur Féphemnat de Mer 


appler 


heu des hnedlietions duel Vons 


auriez detiuer a ee rte ere pee 


fouet 


3 
cie CrEti, 


\ 
le 


SOIT: 


.[conte. et” qui se É£, dans les. Jivres, 
il. y'a aussi de Fhistoire qu où sent 
palpiter dans le marbre: ou dans le 
brônze :'et si les pages que. tracé le. 
ciseau du sculpteur sont peut- -être |: 
moins précises que celles de Jl'anna- 
liste, elles ont cependant sur cel- 
les-ei l'avantage d’être sans césse 
ouvertes à tous ; aux petits comme 
aux grands, aux illettrés comme 
aux savants. 


Grâce à une initiative vraiment 
patriotique et que nous ne sau- 
irions trop louer, nous avons au- 
: aujourd’ hui la bonne fortune d’as- 
sister au dévoilement d'une statue. 

etiens à vous en donner l'assu- 
lrance dès maintenant, je ne songe 
jaucunement à entreprendre le pa- 

négyrique du général marquis de 
| Aontoatm : : il n'appartient qu'au! 
noëte à la voix inspirée et à l'ora- 
tour au verbe ailé et puissant de! 
célébrer ce paladin de notre histoi- 
ire nationale. d'exalter la valeur de 


æ brave d'entre les braves. D'ail- | 
leurs son souvenir n'est pas morti 
dans les cœurs canadiens: bien: 


; 
il LU est plus vivant que 


ÿ 


loin de là. 


jamais et l'oinbre du héros de Ca 


ivillon plane toujours sur notre, 


ieille cité où tout se plait à par- 


ve du pas, Ue nest done pas: 


pour consacrer Ja mémuire du gé- ! 


néral de Montealm. ni pour récon- 


elier la gloire avec ses malheurs. | 
! 


que nous fui avons élevé un monn-i 
en apôtres. est appelé à lournir en-: 


finenlt, 1 us bicu plutôt pour nous | 


icontivhier nous-mOmes dans nos! 


et. nilest un hommage | 


bieti nuitée, ce bronze doit surtout ; 


la plus belle. qui! 


la pins Sublinie 


ceile du courauc patristique 


et du culte héroïque de Fhonneur. 


De entte évocation [faut rete- 


nie une récoufomtante lecon 1 puise 
sent es menCrations qui délileront 
devant ete staitne L'tronmvenr tente 


: jours les ! 


Tes tuss jaoltatt 


Ma 


He Let 
jt ns Site set vient € MTS 
rer den bts hevutee chrpipiantiées Hi, 


meilleur wiumeiunant de vote aie. 


de 


e ar TS Services quil ;! 


tou ei votre er 


deipuis à 


not Elise AURAS TES 


© © — 


LE MORUMENT MONCALM 


s" 
La 


Hront sus doute 


Nos lecten rs 


avec plaisir un extrait du discours 
Sir 


ministre 


prononcé par Loiner (ion. 


nu Pravtucs du 
preutier de fa Provines di 


£rsthec, 
de Montealin. 


Li sta 


belle 


PARRARENET 


au bsetlonseq di 
tue ent tt 


pass d'histon. 


Qu'il plaise à M. be Hieutenant- 
OUVÈTHEUL. 
Mesdames. Messieurs 


Le premier ininistre dela pro- 
vince de Québec tient à honnenr 
-de s'associer 
et c'est pourquoi il répond avec 
empressetment à Fappel de le 
président du comité et accepte avec 
Joie F invitation qui lui est fi auite de 
“prendre la parole. 

L'ona dit que 
sont des semenrs de patriotisme.” 


les historiens 


Rien west plas vrai ni plus jnste 
“que ce MOT. En retracant la vie de 
nos pères, en mettant en relief 
leurs pensées, leurs actions et iours 
vertus, histoire non seulement 
propuse de nobles exemples h no- 
+re unitation, mais élle ressusacite 
en quelque sorte les générations 

«pui nons ont précédés et ajoute 
ainsi à notre force, à notre énergie 
nationale: € CAT jaunUs - Un peuple 
ne anarche plus fièrement et plus 


allèvrement dans lus voies de la- 


venir que lorsqu'il se sent soutenu 


par Finvisible armée des ancêtres. e 
Or il est diverses façons d éve-. i 
-quer:le passé. Comme il y'a les.ré-” 
eits attachants des chroniques, y Santucci. 
aussi les | efligies:, fnpression” :buidions. protégés par un mur r éle 


à 


contassauce ! 


pus d'avoir 


trahir 


t 


Î 
relire : 


à cette manifestation. 


Les hynes 


us pures Sri 
I 


niiilosees titre it 


laine 
an 


A ja hr 


ditdeseir cran nai a rien 


era érone Qaveonmplir botâce 


es cheri pi. 


A 4 s ñ 


Mo écoectad ete chera da 


mise 


uonmette de la volcrié at pi CEUX =. 


La mette vivent dont thessein 


dti 
le 


elle copseitera ia 


Din oonphit sabre ei Front. 


1 + Slt 
A Viulhisse 


Sérénité de tt re ppehoat 


que Pouperiant dans live rest 


poussins bien d'a, 
voir donne sen eiort, , 
A tous cihe apprendra Ha cuite 


‘joi du dévouement vt qui est 


pas ponmis de refuser les sacritni- 


es que méehonent la patrie où la 
cite, 

Vous le suez Monteahn. lors- 
qu'ils demi detre mortellement 
et ail la 
ses (apentux. conan 


de 


blesse vuvait eroire 


tout d'abont sus Hentisunts 


cménaoer Fhénueur de France, ” 


pts adresser an cénéral anglais 


ip on ne saurait trop 


Avez pour les Canadiens 
les sentinents qu'ils nrout inspi- 
rés: 


qu'ils ne saupercoivent pus 


d'avoir échangé de maitre de Fus) 
leur pere. Sovez leur protecteur. : 
Eh bien ! le bronze qui se drosse 
dans ee jardin redira encore aux 
arricres-petits-fils des Canadiens 
de 1759 Ja supréme reconnnanda-! 
tion de Montealin, comme il rap 


pellera aux descendants de teurs: 


VAIHQUETS SON appel.srañment ton- 


chant. Puissenut les uns et les au- 


tres entendre toujours cette recoin- 


inandubion et cet appel, et notre: 
cher Canada restera le pars de 
Fhonneur, de la puis et de la Ti 


Berté par excellence. 


Deux Faïits d’Armes ée' 
Charette. 


A loccasion de la mort- du gé- 
néral de Charette on raconte detix 


aits d'ar mes uivants : : 


À Mentana, du pied dé la vigne: 
“que. défendent les Gars- | 


pérer un mouvement qui devait 
entraver la marche de l'armée alle- 
mande, 
bataillons de mobilisés. IT était ac- 
icouru vers M:de Charette et lui 
savait dit avec feu : 
gens-là ne veulent plus 


cœur et des chrétiens peuvent fai- 


rap AU. 


| pé 


! son tour 


cet de rapporta apres la Hataille. 
 CONVETL À 


ct 


sous ni. 


"KAUVÉL, 


cscinaire du 


levant Ja 


: certains buveurs résistent mieux 


re Mais” par contre, pour un cas 


a 


cessèrent & avance 
lieutenant: colonel c 


Travaux garantis. Conditions 
ones références 


bat... 
—"Æ#ù avant les zouaves s 
cria- t-il, où je vais me faire tuer 
sans vous,” "73 
Ce disant . ils ‘élance | en avant 
les zouaves le suivént- et quelques 
minutes après, le quartier général 
des garibaldiens, situé dans la 
#Villa Santucci” est au pouvoir 
des zouaves. e 


J.-M. Forestier | 


La charge de Patay est restée Écurie de Louage 


légendaire en France. 
Le général de Sonis, chargé d'o- 


CHEVAUX A VENDRE 


À ÉCHANGER 


ET 


ue pouvait enlever ses 


= 


BOUCHERIE 
Toujours bien pourvue de vian- 


“Cénéral, ces!f des fraîches et bien préparées, 
avancer. saucisses, etc. 
Montrez-leur ce que des sens de 


Au ci 


Sask. 


ré pour Dieu et la Patrie !” 
de “Vive la France”. .les zourves 
de Charette S'él ancèrent. 


Cazenove 
Il 


le marquis 


Ü D a 1. : ge 
de Pradines portait le AU MAGASIN DE 


_FERRONNERIE 
GÉNÉRAL DE 


fut blessé an début, ct! 
de Bouillé reçut cet 


sétenkud de ses mains. 1} fut frap- 


eu pleine poitrine à son tour, 

+ sou fils lu rceut des mains dé- 
faille Hi fut tué à 
le comte de Verthamon 
‘le recueillie vt continua d'avancer 


1J. B. Kernaghan 


PRINCE ALBERT 


Vous recevrez satisfaction conm- 


autes de son père. 


plète et des conmmis de langue 


hi la téte des Zouaves. oui refou- 
u , française donueront leur atten- 
huent Îles Allemands, chouvantes 1,7 ? . . 
| . .  Hüoou aux chents canadiens et 
devant cette trombe humaine. Ver- . . 
i une “1: franenis. 
cthaumon fut tué an milieu de lai 
imôlée. Cazenove Pradines, lei 


bras mutilé. 


ressnisit son drapeau 


1 


L 


CAFE, EPIGES 


RD RE 


u sans de ses quatre por- 


THE, 


Marchandises de choix 


{ 

t 

| : : ; 

i Haporrées direcremeut. et 
| 

! 


te-étendods 


De irois cent cinqnantes ZLOUAVCS 


quils étaient an départ. quaure- 


. . “ a ct 5 R EN i ‘ i 
djuut seulement répondaient à eapediées à destination 
l'appel le soir au bivouae. Charte Frais de Transport Payés 


Aux conditions lus 


te, avant en denx chevaux trési plus avantages 


était resté couché dans la: 


metre. danrerousement Hesse, sur Faites Venir Nos Listes de Prix 
ce champ de bataille déjà iMustré: 


pau Jeanne d'Arc Les zonaves, qui 


BHAULT & DESJARDINS 


(Fournisseurs de l'Université 
A'Ottawa et d'un grand nombre 
d'institutions dans l'Ouest.) 


135 RUE ST. PAUL, Montréal 


avaient pas été soutenus étaient 


morts pour la pairie, unis l'armée 


ide la Loire 


était temporairement 


A 


GUERRE 


AUX 
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Frcouce- A suér CTEETTA 
IST: 

Plaidover de Mtre Godefroi Dupré | pétraiserztes vue te 
CULPIVA 


La levure 
pret DE LA FERME 
ler cctobre 


| 
U 
| 
| 
es 
| 7 
| 
M 
| 
| 


commission lésislative 
- " 24 .. _. , 
rinars FOIT. \EPON- | Faites de bon foin pour le marché 
se de Mor Walsh, du g'and-vicaire | avec les FAUCITEUSES et les RA- 


TEACX MASSES-HARRIS 


cn Miune, le 


me 


Me Donough, ete, “Corporation s0- 


le: L'à aie des 1 louis (poésie). Louis Cultivez bien votre terre avec les 
Maigue : Un mal à combattre, Dr HERSES {à pointes et à disques} 
.J. Gauvrean: Assinilation ct reli- MASSEY-HARRIS 


gion dans l'Etat du Maine J, EL K.! 
Lallumne: Voix d'Acadie, 
tin-A. Landry: 


Sanvez votre moisson en Ja conpant 


V'aer- avec lx LIEUSE MASSEY-HARRIS 


“Risuim teneatis”, | Votre inhourage 6 fera Je mieux 


Michel Rénouf : Revue des faits ct ave lt CHARRUE VERIFYT DE 

des uvres, Léon Kemner:; Jean- MASSEY-HARRIS 

.qui-Trotte (poésie), Louis Maignie. Vorreeks Er TRAUREAUX BAIN 
AGENT EUUAT 


M. J. DUBOIS 


DUCK-LAKE (Sask.) 


Méfaits de l’Alcoo!l 


Quarticrs généraux pour le nord dela 


Pensée :—- L'alcool détruit li sun 


: Saskatchewan 
té dit-on. Comment se fait-il que 


SASKATOON, (Sagk.) 


| 
| 


que d'autres à l’action de Falcoo!, 
n'en sont jamais incommodés. Ol: | 
| jection souvent répétée aux anis: 
: de la tempérance. Eh bien ! la 
:ponse est qué ces buveurs ont une 
constitution solide et que leurs pa- 
krents rie leur ont légué aucune ta- 


MOISE COURCHENES) 


Agent. pour la Machine : à bat 


J “|, 


tre Case. Engin à (asoli. 
ec. Instruments Agricoles et 
Assurance des fermicrs con. 


. te le Îeu. 
lexéeptioinel comme celui-ci, jel: 


vous opposerai. dis, vingt, trente 
cas. d individu 8 “enlevés en pleine; 
santé. : APPa enté, et:dont ;là mo ) 


: prématuré éé-n'a : pas” ‘d'autré -crui$ tri te: de‘ FOuest?.- 
qué ‘Tabus delà boi son. 


Mauvaises Herbes 


TEUR MASSEY-HARERIS | 
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. 
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: ! CONSULTATIONS CETTE 
LE à y; a. nn. où ad p. m. Ta FP- m. : es . . :. 
Téléphone 1647 ci - Gravel .& . Gravel 


“Visites tous les jours àF hôpital St- Boniface 
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CHIRURGIE 
ET MALADIES. 
DE La FEMME 


SPÉCIALITÉS il 


2584. Avenue du. Portage 


— Sask. 
Winnipeg " 
| Consultations de 2 5 pon. J. D . BROWN 
Visite à l'hôpital de St. Bonifuce trous! 
les matins, : AVOCAT 
Dr H. Torchette 
| DUC Lane ee] BUREAUX : 
HEURES DE BUREAC | DUEK LAKE el ROSTHERX 
De 9 à 12 hrs am. et de Dati pm. | Saskatchewan 


CONSULTATIONS À LA MAISON - ns 
ARCHITECTES 


À toute heure ilu soir, 


Dr B. A. Hopkins 


MÉDECIN 


Etward US. Maxwell 


ARCHITECTES 
| CHIRURGIEN Architectes du nonveau Palais Le. 
| MARCELIN, = (SASR. ) cisktif de la Saskatchewan 
| J. E. FORTIN 
DA LOUIS FE: BOUCHE REPRÉSENTANT POUR L'OUEST 
’DENTISTE TT 
Gradné du Collège dentaire Chambre 24, Exifice MeKenzie et Brown 


de Chicago, | Regina, Sask.: 


Lanréat du Cot. 
lève dentaire de Li Nouvelle. 
Mendlne 


dela Soriété de Stomaroloute. 


Orlans, fondateur 


ce Pour vos Tabacs 


_Ù Oi —- ADRESSEZ-VOUS A 

222 RUE MUCDHERMOTT: _ 

| WINNIPEG J. B. Leclerc 
! 15 AVENUE PROYENCHER 
(Dr Edmun Penner! Saint-Bonifacc M 
MÉDECIN CHIRURGIEN ace, - (Man) 
BUREAU : Porte 4 côté de lu pharmacie M. Lectere prenel tes abonnements 
i de M. S'ewart Î 

pour le *Pruriote de l'Ouest,’ 
:ROSTHERN, -  SAskRATCHEWAN 


Avocars Er Norattes ÉGLISE CATHOLIQUE 
PASS P7 Pa V1 AT LIQUTE 
_ DE — 


DUCK LAKE 


| 
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DUBUG & TOWERS 
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216Avenue du Portage, WINNIPEG 


B. de LP. 443 
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ï 
É 
| 
$ . ; 

6 hrs et demie : 
ï 


Messe basse. 


Offices du Dimanche : 


16 heures: 


Grand'Messe et Sermon. 

2 hrs de l'après-midi: Catéchisme. 

7 heures: Vôpres et Bénédiction du Très 
Saint Sacrement, 


| AVOUËS 


} 


| 
| 
| 


Banque d'Hochelaga 
NAT 3 . ” , 
Crédit Foncier Franco-Canadien 


Fous les premicrs Vendredi da mois 
Messe de Communion à 7 hrs et demie 
ain. et Bénédiction du Très Saint Sa- 
crement à 7 hrs eb demie p.m. 


4767 --- Phones --- 2079 


BERNIER, BLAGKWOOD 
BERNIER & -BEAUPRE 


OFFRE SPECIALE 


[AVOCATS - PROGUREURS -. NOTAIRES _Petit Paroiss Pardissien 
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| CHAMBRES 401 WINN I P EG Nous Saint Nom {le Jésus. a" or es 
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| manche.” Magnificat.. Complies du Di- 
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. 1H H E N R | R (ll YA L:. FL “Malle. Payée,. 5 Cents :. 
| : AVOCA' F - EST CANADA PUBLISHING- 60. Ltd 
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nu. 


jeunes gens, 


hair! . LIS VE Far 
“Halte là. Lee 1 fais : “péri 


: soit chaste ?. ! 


S'il n'y a pas | en plus ‘grande 


| Et Néron s'amuse. ï., - es “ou 
. Mais,: ce ‘sang: d'homme est a aussi | Vriers évangéliques ‘de toute race 
: toujours le même. + ét de toute langue, si surtout il y, 
Qu'on le‘ brûle”... "Elle doit | en & si peu que-rien de race flan: 
être belle, ‘la; flimmie. ‘de chair hu-|daisé et de. langue anglaise, ce 
maine éclairant nes. palais !. n’est pas sûrement la faute: des 
‘ La flamine . ‘est: “trop petite L. 1... |évêques qui n’ont pas cessé de les 
où on brûle ‘Rome entière, end désirer, de les rechercher et de les 
je. serai là pour ‘bien voir !. demander. 


Et l'on brûle Rome. .. 


péchours !.. ï. Ua : Le 
Et ils ne posssdaient ni. or. ni 


‘ 


argent !... 
Leur vie s’est écoulée dans ‘la 


misère, dans la souffrance et dns |. 


la lutte. . 
£t ils sont morts pour le. rêve. 


de leur vie! De même, ce n’est pas la faute 


Pauvres fous !! Î.. : : s". des évêques, ni des Canadiens- 
PRE Le silence ?. .: : Non pas !.. Français, ni de la langne françai- 


. Écoutez !... 
 Dix-neuf siècles sont passés, . . . 


se, si parmi ces multitudes d’in- 
migrants de la langue anglaise 
et de lorient à l'occident, des mil-| qu’on dévalé chaque année d’An- 
liers de poitrines acclament et glo-|gletcrre et des Etats-Unis dans 
rifient les pauvres fous que le|}Ouest canadien, il y en a si peu 
monde méprisait jadis. ... qui soient catholiques. Et si ces 
Dix-neuf siècles sont passés... . |multitudes de protestants et d’in- 

l« sang des martyrs a coulé sur|croyants engendrent naturel ement 
toutes les plages du monde,... et|des incroyants et des protestants, 
partout les foules chrétiennes bé-|la faute en est-elle au ministère 
nissent leur mémoire. catholique quise fait en langue 
Dix-neuf siècles sont passés... française aux catholiques cana- 
et de tous les points du globe, la|diens-français, ex ruthène aux ca- 
prière :de l'humanité monte, dans |tholiques ruthènes, en allemand 
une immense invocation, vers ceux | aux catholiques” allemands? Ne 
qui, comme nous et plus que nous, |suffit-il pas de rappeler nettement 
ont connu les misères de la vie... [les faits et les circonstances qu'ici 
et les ont surmontées ! personne n'ignore pour faire justi- 
Où done sont les heureux de la|ce de rêveries, de suppositions et 
terre ?... ceux qui riaient, autre-|de chimères, qu'on peut faire en- 
fois ? trer dans les esprits les plus droits 
Où donc sont les jouisseurs ?...|et des plus élevés quand on sait 
Où donc sont les persécuteurs ?..|les renseigner à la vapeur, ou les 
Où donc est Néron ?... faire regarder à travers des lu- 
.“Tls ont passé sur cette ter-|nettes fortement colorées et tra- 
.. ils ont descendu le fleuve| vaillées habilement par l'ambition 
.. on entendit leurs let l'esprit de coterie. Il suffit de 
parler bon sens pour montrer 


La folie se propage... 

Voyez ces jeunes gens, . ces 
jeunes files, . es ‘vieillards qui 
s'agenouillent en chantant sur “Je 
sable de Colisée !. , 

Ils vont être broyés sous la dent 
des tigres et des lions !.….. ‘ils vont 
mourir au milieu des tortures les 
plus effroyables... sous les yeux 
d’une fonle avide de leur sang !... 

Ils le savent !.., etils chantent : 

_et ils répètent, les yeux tour- 
nés vers Je ael: 

—Pour le Christ!... 
Christ !...!. 


pour le 


Voyez à à travers les. âges, ces 
... ces jeunes filles qui 
disent adieu au monde pour s’en- 
fuir au désert !. .. | 
Voyez ces riches et ces puissants 
qui vont s’enfoncer dans la solitu- 
de et la paix du cloître : 
Voyez-les au chevet. des mou- 
rants,... au milieu des pestiférés, 
. parmi les pauvres et les de- 
shérités de la vie]... | 
Voyez-les sur les champs de ba. 


“re,. 
“du temps :.. 
“voix sur les bords, puis on n’en- 


tailles, au milieu des barbares | “tendit plus rien !... combien sont ridicules et grotes- 
| : ils ?. Ne 

et des sauvages,... sur terre et Où sont-ils ? ques les éloges dithyrambiques du 

sur mer, partout!... partout où . Qni nous le dira: 2. Tablet de la campagne malheureu- 


‘:Henreux les morts qui meurent 
dans le Seigneur !. 


se etinconsidérée de Mgr Bourne 
au Canada, et combien le prélat et 
x°* le journal connaissent imparfaite- 
Et maintenant, quels sont les} ent une situation sur laquelle ils 
fous ?... quels sont les sages ?.….. |Gnt entrepris de philosopher pour 
Pour un plaisir qui passe, ...|écairer l'Eglise et le monde. 
perdre nn bonheur sans fin !. 


Pour un peu d'argent qu'il nous 
faudra quitter,... perdre les im- 
menses trésors du ciel !.. 

Pour un corps qui se corrompt,... 


ii y a quelque bien à faire et quel-| 
ue âme à sauver !... 

Ts vont,... sans songer à eux- 
mêmes,. .. prêchant le Christ !... 
prêchant la Croix !... prêchant la 
pénitence et la chasteté !... 

Et toujours, et.partout, ils meu- 
rent... pour le rêve de leur vie !.. 
Oh, fous!... pauvres fous!.. 
quespèrez-vous donc au bout de 
toutes ces peines, de tous ces sa- 
crifices ?... à la tin de ce long et 
terrible martyre que doit être pour 

vous la vie ?... 


Donc, sans un miracle toujours 
possible, sans doute, maïs que rien 
n'autorise à pronostiquer, l’éta- 
blissement d’un grand peuple ca- 

Te tholique de langue anglaise dans 
perdre une re ne ort elle: l'Ouest est parfaitement improba- 
, Pour une vie qui finit. . perdre ble, Toutes les raisons qui persua- 
l'éternité}. … dent à Mor Bourne que les peuples 

Oh ''folie!.. folie!.. !.. N 


s Cu: bienh _| de l'Ouest parleront un jour exclu- 
Voyez le monde: 7e FENAEUTEUX CEUX QU tement l'anglais prouvent aussi 
vient... etqui meurent dans le 


fortement qu'ils ne seront pas en 
majorité catholique, quelle que 
soit la langue parlée par les évé- 
ques et par les prêtres. 


Lui du moins, il s'amuse, il jouit, 
il est heureux !. . : et de plus doux, 

- il cherche ce qui flatte,... ïl 
ne veut que des plaisirs!... 

Et quand les plaisirs simples lui 
paraissent fades et monotones, — 
ce qui arrive bien vite — alors, s’il 
le peut, il s'abandonne sans frein 
à l'élan de sa passion... et il ne 
tarde pas à découvrir une Jjouissan- 
ce neuve, ardente, aigiie, dans la 
violence et dans la force qui abat ! 


... Arrivé à, le sang n "est plus 
loin !. 


: … 
Seigneur !. 


LE FRANC-TIREUR 


eh "© a 


UNE MACHINE EXTRAORDPINAIRE 


Deux faits incontestables sur- 
tout nous oblisent à le supposer. 
Le premier, é’est que l'immense 
majorité, la presque totalité des 


Il n’y à plus besoin de Dieu, di- 
sait un commis-voyageur à un eul- 
tivateur ; la science le remplace, 
elle fait des choses extraordinaires. 

—Peut-être bien ! dit l’autre a- 
vec un souri re malin. Ainsi, j'ai 
vu} autre jour à l'exposition : une: 
machine vraiment extraordinaire. 
On introduisaït une. botte de : foin 
à un bout, et de l'autre 2e tirait permettez-moi de vous dire que 
uné tasse de lait. : ",: ‘vous avez une drôle de manière de 


—Vous voyez! dit le premier j 
briomphant. ‘Vous en verrez bien le leur montrer ; je ne parle queit 
ù de Ja. généralité. 


d'autres !:°" : ù 
=-Seulement, mon ami répliqua | : Vous vous plaignez que 
le rusé cultivateur, cette machine- enfants n'aiment pas à rester la 
maison, qu'ils paraissent s'ennuyer 


là n'a pas été. inventée, par la sei- 
avec: Vous. N’aime à croire qu'il y 


ence. Elle csappelle..… une vache! 
- fa parfois des énfants. dénaturés, 


qui, ne sont Canadiens ni de vorps, 
ni, d'âmes mais _avouez .que cer- 


Je m'ennuie 
chez nous 


Mes braves habitants, ai- 


mez vos enfants, je le sais, 


L vous 
_A moi de l'or!... beaucoup mais 
dort... parce que tout s’achète!. . 

Et uand l'or est venu :. 

—À moi ce. qui. étourdit et ce 
qui enivre !... À moi... de. l'in- 
connu !... car le connu me blase !.. 

À mci des fleurs, pour ‘es flétrir ! 


. Ahle 'est si bon de’ flétrir: des 
fleurs, ‘ . 


Vos 


À moi les yeux di; n n'ont j jamais | 


pleuré... pour les brûler pa r des |] 
larmes ! 


À moi !. 1 
Mais bientôt; de ' ces Ë 
tête se fati gu 
—A'moi du Sang 
de tête dans l'arène et-le cirq ë. 


et les plaies béantes et chaudes, 


| MONSEIGNEUR À BOURNE ET LE ane : 


abondance dans l'Ouest - des : -OU-. 


DRE 
Tip ants 


langue anglaise : 


S; et! bula 


sent à amencr dans l'Ouest uné 
immigration en, grande. majorité 
catholique, nous leur‘passerons de 
vouloir que celte majorité parle 
surtout l'anglais. nn 


‘dé langue anglaise, 
qu'ils viennent d'Angleterre ou 
des Etats-Unis, est protestante on 
sans religion. Le deuxième, c'est 
que les petits groupes de catholi- 
ques de langue anglaise dissémi- 
nés au milieu des groupes protes- 
tants beaucoup plus nombreux, au 
lieu de se recruter et de saccroi- 
tre au détrinent do l'ennemi, 
laissent facilement pénétrer et dis- 
soudre par les infiltrations protes- 
tantes et se fondent peu à peu 


se 


dans Ja masse connnune, surtout 


wheels are set well ahead of the point of the share and act as a 
| truck; a valuable feature in this class of work. 


: 


dans les campagnes. C’est l’histoi- 
re constante dela plupart de ces 
groupes 
les provinces anglophones du Ca- 
nada, sauf dans les villes où, plus! 
nombreux et mieux surveillés, ils 
parviennent à se maintenir €t par- 
fois à se développer. 

 Foreer les catholiques de langues 
diverses à ne recevoir qu'en an- 
glais, dès la première génération, 
l'enseignement religieux, ne se- 
rait pas un moyen efficace de re- 
parer les pertes des catholiques de 
ce serait au con- 
traire un moyen très sûr et très 
efficace de les éloigner du catholi- 
cisme et de les pousser au protes- 
tantisime et à l’irréligion. L'expé- 
rience n'est plus à faire. C’est ce 
systéme cher à certains pasteurs, 
non pour multiplier les catholiques 
et conserver la foi de; fidèles, mais 
pour shuplifier le travail du miuis- 
tère et grossir le revenu des parois- 


ses, quia valu tant d'apostats au 
Venmont, au New-York el aux 


Etats de l'Ouest américain. 

Humainement il n'y à que deux 
de faire à brève échéance 
un grand peuple catholique dans 
l'Ouest canadien. 


moyens 


Le premier, 
plus sûr, 


le plus pronrpt et Le 
sermib de sur 
l'Ouest une très forte immigration 
de catholiques instruits et fermes 
dans leur foi, quelles que soient 
leur langue et leur nationalité, et 
de les grouper là autour des prê- 
tres autant que possible de leur 
race, qui parlent leur Jangue, con- 
naissent leurs mœurs et par leur 
désintéressement et leur dévoue- 
ment gagnent leur confiance et 
leur sympathie. Si le T'ublet et son 
patron sont de taille À mener avec 
succès une 
ce 


diriwer 


campagne sérieuse en 
sens, nous ne refuserons pas 
d'en être, et vraiment s'ils réussis- 


(A Suivre) 


# 

. 4 « 
l'on voit leur mère sévir contre 
eux plus sévèrement que s'ils 


étaient des blasphémateurs ou des 
ivrognes. | 
Que de fois’ j'ai rougi pour certains 
parents n’avant pas la patience 
chrétienne de supporter leurs pe- 
tits enfants qui ne e faisaient pour- 
tant pas de mal ! 

Vous voulez, dites- vous, que vo- 
alors les premiers rendre 
aimubles envers 


À vous 
enx. Bien souvent 
on traite son enfañt comme on ne 


voudrait pas traiter un étranger ; 


aux Etats-Unis et dans | = 


| 


VERY strong plow fitted with either Stubble or Breaker Bottoms 
and especially adapted io do rough land and heavy work. The 
fore- 


There is a wide range of adjustment of the draft and pole, © 
The seat is located so that the driver can constantly see the turning 
furrow, insuring the best work. 
Drop in and state your plow needs. Cockshutt’s 
inuke à very large variety to suit all classes of work. 
AGENT POUR 
Hart Paar & Ideal Gasoline Tractors.  Gaar Scott Thrashing Machi- 
nes. MéLaughlin Carriage & Auto Co. Melotte Cream Separator 
Rayinond Sewing Machines. 
MARCELIN, SASK. 
ABONNEZ-VOUS 
AU . 
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Du Manitoba 
de la Saskatchewan. 
, . 
et de l'Alberta 
SANS DISTINCTION DE PARTIS 
ABONNEMENTS 
CANADA ETATS-UNIS : $1.50 par an 
$1.00 par an, payable d'avance EUROPE: $2 00 par an 
Vous pouvez vous abonner soit en nous écrivant, 
-soit en envoyant ce bulletin de souscription, dû- 
ment rempli et signé. N 
AU DIRECTEUR DU “PATRIOTE” 
DUCK LAKE, (SASKATCEWAN) 
Bulletin de Souscription 
Veillez nenroyer pendant un on votre Journal, 
pour lequel rons trouverez ci-tacluse lt sonne de S1.00. 
NOAT............... dress serss ses resesee 
ADRESSH.. 4.4 
+ DATE... susecsessissee. . 
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CS tt tt < 
== - ‘ 
j:pe par ici, un coup de pied par là, l'est malheureux — chose triste à. 


on lui lance à la figure tous les 


mots grossiers, répétés seulement disputer, “et à se faire arracher là 
par la canaille ‘des rucs Excusez laine: su le dos.” _ 
ces paroles, niais je crois bon -d’en | 


op. de|mori Setit Flan. One jouise lé voca- ; È 
ha&rretie] s$ “puis < on. ta. Le'séjou de hx maison l'ennuie,. il © 


El 
le cela du matin au soir. Ajoutez |dive — près de son père et de sa 
tre enfant aime ln maison. Soyez à cela que s’il échappe une goutte 


nère, 
l'eau sur le plancher (quel crime!) | Taices-vous aimer de vos enfants, 
Bien souvent sans qu'il y ait de sa 
faute, il est certain qu'il en 2-pour 


Je moins deux heures À se faire 


ne les wrondez pas pendant un 


mois pour des riens. 


J'étais un jour chez mon oncle 
Germain dit Cassé, une de ses filles, 
pourtant bien prudente, échappe 


Comment voulezvous “que” ‘votre par terre une terrine, et dans sa 
€ | surprise, s'écrie : “bonté divine! jai. 


cassé. la. terrine ! ét mon oncle Ger- . 


trouver: une occasion n de décamper, 
eb. d’ aller se “cacher dans les gran- 


à 


[main de répondre : “divine bonté ! 4. 


. la: terriné cassée ! ! et tout fut dit. 
ges avec de méchants compagnons. 


2 Lacasss, 6: ii 


À Hpisode dun Drapeau Fr rañçais 
à sidéruble. 


_inrntend 


visite ter minée; 
vaient sondé les dalles: et ce in m'est] 
qu'après le déjeuner que: le : soulè. 


posa au fond la boîte de fer blanc: 
vement des. dalles fut. entrepris. 


Suite et Fi : NE - 
fSuite ev Fin) puis remit tout en place. 


IUT , 
Le lendemain mon père quittait Ce travail était long‘ ‘et. pénible. 
Pendant une par tie de la journée, | Reichshotfen.. ÎLes vicilles dalles des Vosges te- 
procédant méthodiquement. cham-! Malgrè toute ces précautions, naient bien et semblaient: vouloir 


bre par chambre. mur par mur, | deux mois après la mise en place défendre le trésor qu’on Jeux + avait 


soldats allemands, dirigés par F'of-[dn drapeau dans sa cachette sou- 


ficier. cherchèrent le drapeau. 
Heureusement le lit de mon pè- 
re ne fat pas défait. Le soi venu, 
pour ne pas avoir l'air des'en aller ché dans les caves du château, les 
éiaient avertis et, 


confé. 

Néanmoins les travailleurs ap- 
prochaient de-la dalle du drapeau: 

L'officier qui surveillait les tra- 
vaux donnait des sigues évidents 
de fatione. Depuis le matin il était 
| debout. n'ayant pas un siège pour 
s'asseoir, Îlallait d’un mur à l'au- 
tre, s'appuyant pour se reposer 

La figure de brave homme d’An- 
dré Rey n'avait pas manqué de 
faire sm l'officier une bonne im- 
pression et les deux adversaires 
[causaient en amis continuellement. 

—Vous êtes fatigné, Monsieur 
l'officier, dit André, vous devriaz 


terraine des bruits circultient 
nouveau dans le village : 


Le drapeau, disait-on. était cn- 


bredonille, les visiteurs enportè-lallemands en 


L 
rent quantité d'armes, chassepots,! Cette fois encore, le cocher était ac-} 
jeusé, par la voix publiqne. d’être| 


l'auteur de cette trahison. 


subres ete, qui provenaient des 
blessés soignés au château. 

Cutte visite domicihaire, les cir- 
constances et les racontars qui J'a-idre et un beau jour de novembre 
vaient fait jetèrent. un une nouvelle visite doniciliaire fut 
grand malaise dans le personnel: 
du châteair. Le châtean cerné, des soldâts al- 

On se savait trahi et des sonp- lemands entrèrent visitant tous les 
çous planmient sur quelqu'un. ; furent faites 


Le résultat ne se fit pas atten- 


naitre, 
ordonnée. 


i . 
jrecoins. Des menaces 


se l 
“Le au brave André qui. toujours caline 


Vers le 5 où 6 septembre, jvous asseoir. Laissez-moi vous ar- 


chant ma mère et ses six enfants idée dâra ne pas savoir ce que “Mes- ranger nn siège / 

Et sur ces mots, André prit un 
sac plein de pommes de terre et, le 
traînant sur les dalles. vint le pla- 


Monthoïssier en Eure-et-Loire, re- fours les officiers” voulaient dire. 
cevant de trés mauvaises nouv cles: Cette 


de Tétat politique de la France he aminés à rapidement et toute 
résolut de mettre ls p 


fois la visite du château | 
mon père t 
siens à l'abri de l'invasion et de la: 
Comme il était À Roi! . 
1 Les caves du château de 
chshotfen. prisonnier sur parole, 1]! 
dénanda au gouverneur du pars. 


le conte de Bisnarck-Bolhen. une 


attention des chercheurs bien ren. {cer non loin de l'officier. puis il en 
les caves. prié un second qu'il vint déposer 
Reich ile long du premier et un troisième 
{shofen sont très grandes, elles con- | 


istituent uu véritable bâthnent sou- | Ce canapé improvisé torminé 
André invita l'oŒnior à e n 
l tenant le château proprement di. iAndré invita l'officier À s'en servir 


Le sol en est dallé avce de grandes | 


| Son S se porta sur 
révolution. 


permission et un sauf-conduit pour 


se rendre en France y chercher sa: 7 
pierres 


famille et la mener en Suisse. 


» avec un visible plaisir. 

Î L'ofticier chargé de la visite ft ant Etut trop malin pour 

Bisnarck-Bolilen | | lavoir placé les trois sacs au hasard. 
chaque dalle à . ‘ . 

une Lis recouvraiont terrible croix 

ide craie, et l'officier allemand 


en grés des Vosges. | 


Le cenmnte de 


. . Alabord résonne: 
donna lautorisation apres avoir la 


laide de coups frapnés avec 
“xicé le double envawenient dhon-: P VF 
; pinée en fer. ) : : 
DenT AU VAN : . . vint le gardien du drapean qu'il 
Foutes les dalles qui rendaient 


prétendait emporter.... 

Je dois à la vérité d'ajouter que 
toutes les autres dalles marquées 
ne furent pas soulevées, loin de Jh 


Ponr toute la durée de la guerre i 
U jun son tant soit peu suspect furent 
mon père sengageait À ne pas por-i 

F TE Pr° 1 marquées d'une grande croix à Ja 


ter les armes contre l'Allemagne et, ! 
craie. et ce N'est pas SANS un Serre 


aussitôt sa Fannille retrouve. il de-: 
vait sortir de France. 


linent de cœur que le brave André 
monte. 
vit la dalle, sous laquelle se tron- . ,. 

Lcs journées de novembre sont 


Môu pére s'absentant, sa chan: 
courtes. l'officier se sentait ridicule 


à ait le drapeau. recevoir la fatale 


bre pouvait étre occupée par dau- mn LS 
à bousculer ainsi cette cave: les 


houmes fatigués travaillaient avec 
une imollesse croissante. 


res que par Juiicar les pissayes 


Le! 


"i nn commencerent à soulever 
BE alle par dalle. toutes celles qui é- 
ct aussitôt une 
soudhut Ja terre 


le pranier travail terminé, des 


de troupes étaient Îréments. 


drapean devait donc quitter sa 


chette dans Je Hi pour trouver ail- taicut inarquées. La nuit vint. 


on — Décidément le drapeau n'est 


leurs un abri plus sûr. 
pas dans la cave, dit Fofficivr qui 


dalle enlevée 
Cette fois pour éviter la moindre qu'elle avait rurouverte. ! 
indiseréti ail les pré : Lun + en avt asSCZ. 
indiscrétion, on ent toutes les pré- Celui qui derit ces lignes se sou- 


le vieil! vous l'avait bien dit. ré- 


pondit André avec son flegme or- 


cantions possibles, vient encore du récit 


André lai fit bien souvent de cette 


que 


Mon pere et Anar prirent le 
. ; | dimaire. 
journée pendant laquelle le brave di ! 

. , Fac rvochopchor frise nrrâténc 
fhomime ne lisser à aucun moment Les recherches furent arrêtées 


deviner seslet chacun s'en fut chez soi. 


drapeau qui fut plié #&t nus dans 


une boite de fer blanc destinée à 


conserver des fourrures en été. IVOIT SON trouble, ni 


ni cr aintés : pas un instant ilne per-} Mais l'alerte avait été vive, 


En pleine nuit. sans aide 
danger: anssi deux 


conplice, André descendit dans les | dit son sang-froid et c'est certaine- 
caves du château, souleva une dal-finent à lui qu'est due T’heureuse | jours après la visite domiciliaire, le 


le, tit un trou dans Ja terre et dé j issue de cette deuxième visite. jturco Kaddour, sortant du château 


drapeau en 


qui fut allongé sur les deux autres, 
* lenrouté autour du corps de celui 


qui l'emportait ct le 10 mars l’em- 
ce.que ce dernier s'empressa de fai- tome 


autosiré à. ventror’ Fe Frariee “par 
le comte dé Bisinarek=Bôhlen: 

Avant dé partir, cet: oMiciér fit| 
ses ädieux au docteur” Klein,” de 
Niederbronn, qui. l'avait. soigné et 
lui demanda ce qu'il pouvait bion 
faire ponr reconnaître sos services. 

Le docteur lui de emanda üu morr 
ecau du drapeau. » ; 

Le lieutenant Paquin déconpa 
environ 10 centimétres carrés dans 


rnières : modes arrivées d Allemagne 
our pardessns de. Dames, -bouites couleurs, 
garnitures, dé soie en ivant et en arrière, 
** Pardéssus de fourrure, pour Dames, ot 
“toute espèce de fourrures. :Venez voir nos 
maréhandise avant d acheter. 


le bas angle roue, et le remit au 
docteur. 
On n'a raconté (2) que plusieurs Venez chez Téléphone | © LYONS BROS 
: 


années après la guerre, N. Jules! 
Ferry étant venn aux eaux de 
Niederbronn, le docteur Ini avait 
montré sa relique et avait consen- 
ti à la partager avec lui. 

Le Gainars 1871, le Jieutenant 
Paquin quittait les ambulances de 
Reichshoften, où i avait séjourné | 
sept mois, pour rentrer en Frauce 
pau Mayonce, Cologne, et Bruxel- 
les. 


‘Rosthern Sask. 


> 
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RL Borden, 57 ans, anglican, 
avocat. né en Canada, député de. 
puis 15 ans; Martin Burrell, 52 
ans, anglican, horticulteur, né en 
Angleterre, 3 ans; Dr J. TP). Recd, 
52 ans, méthodiste, médecin, né en 
Canada, 20 ans: M.T. White, 44 
ans, anglican, financier, né en Ca. 
nada, élu. pour la ‘première fois, 


Mon père le congédia sans lui 
donner aucun motif de ce renvoi. ‘ 


Plusieurs années passèrent sur 
ces évènements dont le souvenir 
même Reichshoffen, devenait 
moins vivace. 


« 
& 


Un jour mon père reçu la visite 
de l’abbé D... curé de notre ‘villa- 
ge, qui lui demanda un entretien 
particulier. 


Gardien principal du drapeau, 
c'était à lui que revenait Fhcn- 


neur de le rapporter en France. 
Bruno Nantel, 54 ars, catholique, 


Ro- 
bert Rogers, 47 ans, anglican, mar 


Cette fois encore le drapeau fuë 
avocat, né en Canada, 3 ans: 


“Je suis chargé par un de mes 
pénitents, dit le prêtre, de réparer 


une injustice. -chand, né en Canada, élu pour ln 


C.-J. Doheaty, 56 


ans, catholique, avocat, né en Ca. 
nada, 3 ans; T-W. Crothers, 61 


ans, avocat, méthodiste, né en Ca. 


du pays se retrouvait sur le 

“Je sais, par le secret de la con- 
fession, le nom de celui qui, en 1870 
a dénoncé aux Allemands la pré- 
sence d'un drapeau français au 
château, Je dois taire ce nom: 
mais je puis vous jurer que le cou- 
pable n’est pas votre ancien cocher.” 


sol français. première fois : 

M. Paquin fit savoir aussitôt au 
licutenant-colonel Cloux, du 36e 
de ligne, qu’il avait ie drapeau de 
son régiment. Le colonel Krien en 
futavisé et envoya à la fin du 
mois de mars. une députation d’of- 
ficiers pour le chercher. 


nada, 3 ans; J.-D. Hazen, 51 ans, 
anglican, avocat, né en Canada, 5 
Huit jours plus tard, ce servi-|an5: Sam Hughes, 58 ans, métho- 
teur, imjustement soupçonné, re- 
prenait sa place dans notre maison. 


Actuellement le drapeau, m'as- diste, bourgeois, né en Canada, 19 


surc-t-on, est placé dans la salle 
d'honneur de son régiment. 


ans; L.-P Pelletier, élu pour la 


première fois, 54 ans, catholique 
ee ne 0 fn Î ; 


Les Nouveaux Ministres 


Le lieutenant Paquin fit plus avocat, né en Canada : F.-D. Monk, 


tard un voyage en Allemagne et, 
visitant l'arsenal de Munich, il y 
vit l'aigle et la cravate du drapeau 
qu'il avait rapporté en France. 


V 


55 ans, catholique, avocat, né en 
Canada, 15 ans; Frank Cochrane, 


ne. . 59 ans, méthodiste, marchand, 
Voici quelques renseignements 


intéressants sur les nouveaux mi- 
nistres concernant leur âge, reli- 
gion, occupation et années de ser- 
vices comme députés, 


en Canada, élu pour la première 
fois : Dr W.-J. Roche, 51 ans, an- 
glican, médecin, né en Jrlande, 15 
Geo. E. Foster, 64 ans, bap- 
tiste, instituteur, né en Canada, 25 


Jc devrais terminer ici ce trop 
long récit. mais il à un épilogue 
que je vais conter très brièvement. 


ans, 

‘ Le ministre le plus âgé est l’ho- 
norable Geo. E. Foster, qui a 64 
ans, et le plus jeune, l’honorable 
W. T. White, 44 ans, La moyenne 
d'âge des dix-huit ministres est de 
55 ans. Quinze des ministres sont 
nés en Canada, un en Angleterre, 
un en Irlande et un aux Etats- 
Unis. 


À son retour d'Alsace, mon père 
fut mis au courant des évènements 
concernant Je drapeau, s'é- 
taicnt passés en son absence. 


ans ; À. E. Kemp, 53 ans, métho- 
qi diste, manufacturier, néen Cana- 
da, 8 ans; Geo. H. Perley, 54 ans, 
anglican, marchand de bois, né aux 
Etats-Unis, 7 


57 ons, méthodiste, avocat, né en 


Le cocher était accusé par tous 
d'avoir, à deux reprises différentes, 
trahi le secret äe la présence du 
drapeau chez nous. 


ans ; J.-A Lougheed, 


Canada, élu pour la première fois. 


Drrriresiiiiiiiiniiiiiiiiiiiiieiiité | lé de cc nina lon CAD le accond nue Î que, Alu le Ducato eee a 


HE te tt etertr | lie de ce ruisseau, ct l'on établit le second poste | 


. unie ge rier de l'Onest avant de bouger, puis de partir à 
CHAPITRE I . 
denx pour le poste voisin. 
Au bout de quelques jours, deux honnnes de 
J'ouest arrivent, en etfet, dont lun est Bob Mulli- 


gan. un jeune irlandais de St Boniface, que je 


+ + . : | 
+ r : : : + qi fut Je mien. - | 
+ i pe « . , 4 
5 Les Mémoires de Louis Schmidt 5 |" rauis vor compagnons, mon ami Baptiste a. 
i + | iépr, Charles Gladn. grand chasseur et bon ap- 
Le Reminiscences + | prétenr de mets, et nn gros écossais nommié Ansus 
+ , . . n + \MeLe 
+  Écrites spécialement pour le ‘ Patriote de l'Ouest + [ MeLeod, 
+ 5 U av : et N . d’ ' <e le € . 
HER + + tt tt tt +++ tt | Nous avions pour consigne d'attendre le cour- 
H 
Î 
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{Suite ) 
connaissais très bien. 

Le lendemain je pars avec Jui pour l’'Hverne- 
inent. F préférait in'accompagner que de rester au 


Lei notre expédition devait se scindre en deux 


où platôt en trois. car nons devions laisser quel- 


Alors Je passe-temps est tout trouvé. On leur 
fait la chasse plus par plaisir que par besoin. Et 
«quand l'ennemi commence à revenir, nouvelle dis-. 
traction. Nos voisins de l’ouest, fatigués eux aussi 
de leur inaction et de leur isolement, arrivent pour 
se réunir À nous, Alors nouvelles courses jci et là, 
nouvelles plus divertissantes 


tits chefs que j'avais vus au Bout du ne I s’ap- 
pelait “Petit Boeuf du Tonnerre” u “Takanga 
Wakiè”. Il avait deux femines avec lui 


Leur visite était des plus opportunes, On leur 
fit “éparer” une grande quantité de viande que nous 
avions là et qui allait se- gâter. 


| | Is restèrent quelques jours avec nous, ct repri- 
Je n'avais pas de fusil. Celui qu'on m'avait don- rent leur voyage vers l’ouest, 
né en partant de Winnipeg, et que je n'avais pas. 
examiné, ne valait pas inieux qu'un bâton. J1 ne, 
partait pas. Or, en partant pour une nouvelle cour- 
se, une idée de gamin me passa par la tête. Je 
prends une hache en guise de fusil, et, ayant at- 
teint un vieux bufile, je Jui en assène un coup sur 
la croupe pour faire rire mes compagnons. i 


Une autre fois, au cours de nouvelles chevan- 
chées, nous tombâmes sur un petit camp de chas- 
_Seurs métis, des’ gens du Lac Qu’ Appelle. Nous de- 
meurâÂmes quelque ‘temps avec eux, comme des 
hommes libres, les accompagnant dans Jeur chasse. 


À notre retour, come nous - redescendions dans 
la vallée de notre petite rivière ‘des Lacs, nous vi- 


ques bonnes sous les ordres d'un gérant pour f- 
nir Jus constrnctions que nous avions commencées 
en arrivant. Une partie se dirigea vers lest. du 
côté d'Abercrombie et l’autre, vers l'Ouvst. J'étais 
du nombre de ces derniers. 

On devait nous échelonner quatre par quatre, à 
des distances diverses, suivant Fendroit propice 
pour établir une station. 

Le premier jour d'arrêt fat sur 1 rivière Sou- 
ris, à un endroit appelé THivernement” henviron 
soixante milles du lac du Diable, avec. Chassenr 
Poitras pour maitre de poste. | 

Ici nous traversons la rivière Souris pour cou- 
per un grand coude, et la repassons 25 milles plus 
loin, à un lieu appelé “Mâtiwinihk"” ou terrain de 


chasse, près de lembouchnre de Ja petite rivière 


des Lacs. Puis on suit pendant une journée la val-. 


poste. 

Nous étions deux. novices peu habitués aux 
prairies, Nous arrivons cependant sans encombres, 
après une conrse endiablée, chez le jovial Chasseur 
Poitras. Je passai une Lien mauvaise nuit. Cette. 
lonywue chevanchée brisé. Heureusement 
nous avions deux jours de repos, pour attendre les. 


m'avail 


deux courriers qu'on avait env oyés au lac du Dixt- 


ble. 
Ceux-ci nous rapportèrent de-nouv elles instruc- 
tions. Cliacun devait retourner à son poste, mais : 
d'en plus sortir jusqu'à nouvel-ordre. | E 
C'était donc-un repos forcé : ‘qui pouvait durér 
assez longtemps. Æt comment tuer Je temps dans 
cette grande solitude 2° | 
Pendant qu'on’ travüillait : à. ‘résoudre ce pr oblè 
me voilà que des. bisons isolés. viennent à nott 


. minutes pour nous examiner à 
surer de notré.identité. Ce ne pouvait être ateun fre 


“à sa rencontre, tj je. le reconnus s pour ‘un 


VISITE INATTENDUE 


' 


Nous étions à fumer et à canser près de notre 
feu, lorsque je m'aperçus que G: iaiépy paraissait 
soucieux ct avait la vue fixée 
bordaient notre ruisseau, vers le nord. Je: Jui de- 
.mande s’il a vu quelque chose d’ insolite. — Oui, : 


dit-il, mais je ne sais pas an juste ce que, c'est. : 
T3 iens le voilà encore. — Et nous vimes tous. à Ja | 
‘fin. que c'était un cavalier, suivi. ‘d'une “éharette, 


_ qui s'était décidé à se montr cr et à avancer" :vers 
nous. Gariépy nous dit qu sil avait pris près de. dix 
Ja dérohée’ et sas“ 


autre qu'un Sioux. - ; 


: En effet, lorsqu’ il fut assez, proché,, nous âllâmes 


n. des. e- 


sur les côtés’ qui 


mes venir de Jouest une char ette avec ‘un ‘homme 
seul. C'était notre vieux guide Azur. - qui revenait 
d'Helena.. I nous. “apportait de nOUVEAUX ordres. 


M. Ruffee avait décidé, de changer dé route, An 


| lieu d' aller Jrepper Missouri’ au Fort Bentor, nous 


cu 44 
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diant en génie civil. - : “ 


| IMPORTATEURS E ET FABRICANTS | | 
D'ORNEMENTS D'ÉGLISE . 
96 AVENUE PROVENCHER, ST. GONIFACE, MAN. 


. BOITE DE POSTE 5 . Fo TELBPHONE Main 8246 


. Agents pour -le Manitoba et l'Ouest des CLOCHES FRAN- 
CAISES de la Célèbre Maison G. & F. PACCARD 


die proprès 
[de en à. lui | prete de rele 


sesdames et: Me ë 
“Un événeneñt, dé: 


.de juin pr -ochain ‘dans "Ta. v 
É premier Congrès. dé-la; Langüé française au. Cana da. 


Défenseurs et. amis; des lettres françaises, hauts “dignitaires. de à 
rEglise, de la magisträi 'etidu bärieau.; sréprésentants -de. l'Etat : el: 
de toutes les classes ‘dirigeantes, : ‘aussi bien que simples particuliers et.|. 
que délégués officiels. de nos diverses associations nabtio roles ; de tous pet 
les points du Canada et des. Etats-Unis; ‘jusque. de. la "Louisiane et|: 
mème de l'Europe où. l’Académie Françaisé sera représentée. pa M.i! 
Etienne Lamy, tous vont accourir à Québec poùr la° gr ax de semaine 
du Congrès du 24° au 30 juin 1912. rte - : ‘ 
A ces solennelles assises nationales où Ja trè és. patriotique et mé- 
ritante “Société du- Parler Francais au. Canada” a convoqué, par une 
ut prise le 14 février dernier, l'élite de toute la société fran- 
paise ED Amérique, ne convient-il päs que notre belle province de la 
katchewan soit spécialement représentée ? ? 
Le “Comité Organisäteur. g uné succursale di Parler Français 
dans la Saskatcliewan” a pensé qu ‘il serait opportun, à cet eftet, de 


duncer un cordial sppe à tons les catholiques de langue française de la | poursuit avec un entrain ct un en-| Jean-Baptiste de Winnipeg, : le R. 
Saskatchewan. ‘ thousiasme qui présage le plus!P. Joseph Blain, $. J., Préfet des 
ASK 


Si les réponses nous paiviènnent nombreuse et fav orables, com-|grand succès. Des comités régio-| études du Collège de Saint-Bonifa- 
me nous osons bien l'espérer, le Comité, s'inspirant des Jumières et{naux sont formés à Montréal, hlcec: MM. les abhés Arthur Béli- 
des conseils de tous ceux qui adhèr ent au projet de la fondation d'une | Ottawa, à Saint-Boniface cb à lalvean. Procureur, de l'Archevêché. 
ncurede du “Parler Français” duus la Saakatchewan, et veulent en Nouvelle-Orléans. et Denys Lamy, directenr de Les 
aeurer le suceës. avisera aux moyens de fonder un Bureau Perma- .A Montréal Cloches de Suint-Bonifuce: MM! 

‘ IL. Hacault, de Bruxelles, Dr Gen-| 
A Montréal, la Société Saint-|dreau, de Saint-Norbert, Dr Bélau- 


Chasublerie, Bronzes, Vases sacrés, Fleurs artificielles, 
Statues, Chemins de Croix et Autels de toutes matières 


PHOTOGRAPHIES, DESSINS ET DEVIS SUR DEMANDE 
. Tous les articles de culte catholique à des prix les plus bas 


“MEMBRES DU CONSEIL 


Régionaux 
Pour le Congrès de la 
Langue Française 


Messieurs Roger Goulet, Inspec- |? +++++++ 
teur des écoles bilingues et Prési- 
dent de l'Umon‘Nationale Métisse, 
Jules Grymonpré, notaire, Prési- 
dent de l'Association Nationale 
Française, Pierre Bossuyt, Prési- 
dent du Club belue,"C. E. Cardinal, 
Président de la Société Saint- 


Duck Lake Townsite Co. 


EN VENTE---Lots de première 
qualité. pour Etablissements 
de Commerce et pour Rési- 
= = - - dence - - - - 


Sas 


L'organisation du Prenrier Con- 
grès de la Langue française se 


Pour le prix des Lots et les conditions adressez-v Ë *Cpré 
x des k s ion: ESSUZ-VOUS Al LUprÉ- 
sent duus Fun des centres français de la province. qui sera jugé le plus | UE 


favorable au développement de cette oeuvre patriotique de conserva 
fon, de défense et d'épuration de notre idiome national}, | Jean-Baptiste a constitué en comi- | ver, de Saint-Picrre, L. A. Delor- 


sentant local, qui se fera un plaisir de vous montrer les terrains 


Î 
1 
î 
| 
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HILLYARD MITCHELL 


Représentant Local 
RAA ++ 


Nous voudrions établir une association qui. tout en s'occupant ne-Lté régional du Premier Congrès de me, avocat, de Winnipeg, Dr F. 
tivement de travaux littéraires et de linguistique, ait cependant des {1 a Langue française au Canada la} Lachance, échevin, A. Potvin, Ins- 
cadres assez larges pour grouper tontes les bonnes volontés. coordon- : Connnission des Intérêts scientiti- | pecteur des écoles bilingues, C. N. 
per toutes les énergies pour Île maintien intégral de notre belle lnyue ; ques. littéraires et artistique de Royal. avocat, I. Ctuilbanlt, A. Ri- 
jnçcuse. sauvesnrde de notre foi. | cette société. Une résolution à été vitre et Jean Bacnez, tons de 

“Nous sommes en Ainérique les représentants de la France. éeri- adoptée à cette fin par le Bureau; Saint-Boniface. 
sait Mur Rov, président du Comité organisateur du Premier Congrès de F'Association, dans la séance du! Les webs fondateurs, outre 
de Langue Française an Canada. Notre mission est de faire survivre 19 avril dernier. Cette Commis- {les officiers déjà nonnnés, sont- le 
dans le Nouvean-Monde, malgré les fortunes contraires et les allé. ! sion de la Société Saint-Jean-Bap- | Rév. Père Fontaine, M. Fabbé Bas- 
sances nouvelles, le wénie de notre race, et de garder pur de tout al- itiste 4e Montréal est composée des ‘tien, curé de Sainte-Amélie, MA. 
Jiage lespuit français qui est le nôtre, | Messieurs SU VANLS : L'honorable (4. Charette, Jos Chahoite, Louis || 


PTS 
Àh44 4444 bb 4 HUE DEEE EEE DE SE EEEESHEEEE SE 


HR 444 ++ 


Anis et oimemis Font bien compris. Jamais on n'a marqué & uné. Juge Robidonx, M, Fabbé Brosseau. | Lépine et Jos Rowan. POUR 
— POUR — 


t 


J'anour pour notre langue française: janais, non plus, il ne s'est fait: MM... Legncé. Ed. Fabre- -Sur- | (A Suivre) ; 
tant d'efforts pour Fasservir, veux er, Æuidins Fauteux, Fer di: CROIX FUNERAIRES 
Aussi des raisons spécintés et pressantes nous enwageni-clles. on inand Hinfret, ete. La Cominission | L _ Htc À 
montent, À NOUS MFOUDET, à NOUS conceoiter, À nous éncouragor Îles s'occupera du Congres an mois de Le Progrès du Catholi- 4 An ‘ Dans Le centre dun modèle ci-contre, 
ans des sutres, adin de nous em plo. ver avec plus de courage et d'eflicr- septembre prochain. ‘ cisme dans le Monde !à el | sevessez-vots À | 


lue à Joenure commune À Ottawa depuis un Siècle 


. ‘ l 2 " ” 
Ceque le Premier Congrès de La Langne française se - propose | & ÂË port ê FR AY 
: ° ; br Î 1 À Ottawa, FAssociati Cl É _ 
Î 3 Ç 


d'accomplir pour toute la racc française en Amérique, nous voudrions: FAssociation Cana 

En Angleterre, sans tenir compte 
le Plrlande, les 120.006 catholi- BUCK LAKE 
ques de ISO0 sont passés en 1907 


que votre Comité régional, dans une sphère plus modeste. et sur un dienne Française d'Élucationd'On- 
chunp d'action plus Hnité encore que très vaste. puise s'emplorer 


actiement à Le réaliser éhez nous, dans notre provineec, 


tariu S'est cmstituée en Conuté ré 
l 


‘gional, s'est charwée de la propa- 


PTT s 
. ee ets . . SD IR « Conditions très Avantageuse 
[suit pour le moment, que vous nous manifestiez votre senti! wainde dans toute la provinee d'On- à 2.180.000. : $ 
. .  . . ee , L : , 
ent roncernant ce JWojet. tario et a accepté de faire prépa-1 En Allemagne on est allé de (E Aussi monuments en marbre et en oranit. 


RÉPARATIONS de tous genres: do- 


Nous faisons donc appel à toutes les elasses sociales. aux associa- rer par ses membres tous les mé- millions à 20.321441. 


is et orwanisations déjà établies, connne aux simples individus de’moires indiqués au programme d'é- ; Eu Hollande, de 300.000 à; 4 Tres peinture, gravure de monuments, 
 . , . ; l. ë ctc., etc. 
tonte profession, et nous espérons viveinent que tous se feront un de- tude. concernant le français dans : 1.S22. 000. | EH : CC 
irade euire parvenir lou]: : As : : LA -eotte ” : : al-: x : Ê = 
soie nous faire parvenir leur adhésion au plus tôt. cette province, AL le Sénateur Bel. En Suisse de 420.000 à | 300. 
Pour Le Conité organisateur, court, Président de F'Association, ! (00. 
| OSTT 0 v \ P à Pyu Î . s = 
H. Lacoste, O, MT, .et Vice Président du Premier Con-! En Roumanie de 16.000 à 150.- 
Président. ‘grès de Langue française au Cana- | 600, - Atlas Assurance Co. F ia. 
: Secrétaire : : a! . trans - 
Le Secrétaire | fda, ricem nent arrivé d'Europe, a, En Bosnie-Herzégovine de 25.- 
A, F. Auclair O. M EL. | saisi les membres de l'Association | 000 à 390.000. LONDRES-ANGLÈTERRE 


Capital Souscrit, os _ $11,000.000 


’ .. ‘ # x x î 
de Fhnportance de ce Congrès. à la: 


En Bulgarie de 1.300 à 28.000, 


; onEre | 
. ; iréuuion qui eut leu immédiate! a ubie de G À 20.00 
FO FR M Lj LE EF D A D + ES | ON - finent après son arrivée dass In Ch- Eu Sr bic de 6.000 à.,20.0€ 0. | - La garantie totale dex valeurs assurées élève à plus de Vingr-sept-millions de doi- 
it ‘ ns "oi . Grèce de 15.000 à 44000.  Îlars. 


Les réclamations parées excèdent Ceni-tréns sept millions de dollirs. 
en | . | pitale. Nons.ne doutons pas del 


Russie. il l' Les principes qui guident R Compagnie ont toujours éré la Prudence et lai Libéra- 
tn Russie, il y a eu en CSPRCC | Jité : Prudence dans la <élection des risques, et bLihéralité dans les rembontsements 


Je, SOSSIUHÉ, adhère au pr ojet d'é ét tablir une succursale du “Par- l'efficacité du au Con qu Res ide tre ans, de 1905 à 1909, | faits aus ineentié. pis ngentequi travaillent Lsnllicités pour les di 
vr un ongT ès à 16- Âg — 13e a rents- 0 HAN ent — sont snicités pont 16 Q1Str iuLs nan re- 
pront à à l'œuvre du C de QuE- 960000 -conv 


ersions, vt das la !présentés. 
bec. Les membres si'actifs et si bien 


der Francais” dans Ja Saskatchewan. 
DEPARTEMENT DU NORD-OUEST : 


C. £. SAUNDERS, Gérant Local 


périoder à peu près égale. (316-315 Batisse Nanion, Coin des Rues Main et Avenue du Portage, WINNIPEG. 
L'Afrique qui n avait au saine | 


Turquie d'Europe 24855 Pour ü une 


No Fr ipréparés de l'Association d'Edu- 
| |éation d'Ontario. 


dol'oge L 4 - a | 
Profession... te . A St-Boniface | du siècle que quelques milliers de — 
| Ce ‘ oo catholiques en éompte aujourd'hui 
. so . . . sept . : ARR OSARARSARARADRSASSSSSRARDASAARSRSRARÉRAS2E; 
Adressu 2,144. ee és... La Société du Parler français, | 450.000 De +++++ 
. | ù | | ru .000. + + 
- es UT set gt : : © |soctic anitobaine, récemmenti  L'Asie oui était à pe às di 
NB. Lorequ'il y & plusients signataires on peut inscrire les noms va , a Le CB f SU LAsie qui était à pen près dans [+ MERCHANT HOTEL . 
» " . p . sut te à Samt-Bonilace, Ss'occupe-[]s 1ème cas en c » 4.6 - 
Siné fenille à part, écrite d'un sèul côté. | nee ï aint . “ee ape e même cas en compte 4.600.000. [È | PRINCE-ALBERT | 3 
es tué “ra de lorganisation du Congrès is États-Unis s assés de 
Les dames-sont aussi invitées à souscrire. ri ere : | Les Etats-Unis sont PASSCS dei+ , | . —. : Ÿ 
Pri a t dhési jus tot, . tour di dans la provinee du Manitoba. La! 40.000 à 22.587.079 catholiques. |£ Le plus moderne et le mieux instullé de la Pro- be 
ière d'envoyer votre adhésion au plus tot, par le retour du : : : embres 5 ; 129501 vince. Cuisine de lère qualité. Les voyageur: 
‘ourrier si possible, au “Patriote de Ouest”, Duck-Lake, Sask. . liste des officiers et des | mem TEST Etle Canada de 60.000 à 2.250.- 14 CE bjet des " ati L Le. nl « Oo} JTE eurs È 
_. ue At, ... Mondateurs de cette société nous | 900. + sont l'objet des attentions les- plus serupuleuses. Le 
CC CE CC PIS | ; * EU al « . 
OREE TS 2 re - ' se pet met: de croi (e que } œuvre ne L' Aumé rique latine > COULPLE 2 aujour- Le ‘E. J. FOLE LEY, P 
EEE 
ee = saurait être en de meilleures mains. | d'hui plus de 40. 000.000 dé catho- + ROP. . 
‘son sein une si large ‘infusion def. Lines. 4 Près de la Gare. oo Prix Modérés Le 
- . ' : + + 
cou: Lost. de. cher: alerie ut del - COMTTÉ D' HONNEUR l Dutuee 
. noi ei sd . | ‘L'Australie qui n'avait. pour LES 
«] .. charte, gaulois * ee : Lit N ou 1: 
UE Sas : $1 | Président d honnéur : Sa Gran- {ainsi dire, pas un catholique. en: : 
.. LA LES 
LE traces des L | deur Mgr: Éangevi in. ie 1800 en possède aujourd’hui. 600. - 
Vice- Président d’honncur: Jon. DO Et Je- reste: de l'archipel est|9 
suis jamais senbi pi Juge L: SA. “Prudliomnie. L alé de rieû à 250. 000. ct {9 DEMAN DEZ' LA - 


‘plus “chez TO ‘qué 
vince de Québec: 
k sanse, il n’ UE 


1 gr 


verges de ong. 


n 


Le 15 novembre ramène le ‘douloureux anñiversaire de la” 
terrible catastrophe qüi jeta le deuil dans: déu: funilles ‘ämies. $|. 
. de la Cimpagnie “La Bonne Presse” Ltée,  blessa affreusement | 
plusieurs de nos dévoués employés et réduisit en cendres nos’. 
ateliers avec tout leur contenu. ce 
: Conformément à ce qui à été décidé dès les premiers . temps 
D qui suivirent Y'incendie, un sérvice sotennel sera. célébré dans 
- J'égtise paroissiale de Duck Lake, le 15 novembre à 10 h. du ma- 
tin. S. G. Mgr A. Pascal, O. MI, s'était proposé de présider lui-. 
même la cérémonie, mais un long voyage à Québec Fen_empê- | 
chera ; cependant le R. P. H. Lacoste, V. G., a voulu nous pro- 


c}e 


Ü 


‘Ure grandè coudé 
eds. ‘ : : : | 
"Un baril de eur: pèse JL 9 H- . 


CÙ. baril de Id pès e 200 li res. 

: Ün barïi de ris pèse : 600: livres. 

Un baril de poudre pèse 25 li-| 
vres. 

Une tinette de beurre pèse S4 


BETE AVENUE NOËRÈDAUE, LE WINNIPEG, Max 
ect. Le : Caërer Posrai, 1681 L 


mettre de nous honorer de sa présence -&: frs: b de blé et 1 ns 
. . . ° . min Y - 
- Messieurs les actionnaires et tous les amis de “La Bonne | 26 0 a . é et les fêves pè 
" . ‘ « sen Ivres.  Ù 
, É invitée à Slébrer ce CEUX À iversair D: . oo - ° . - 
Presse” sont inv ités à célébrer ce douloureux ann ersaire e Un minot de blé-d’inde, de sei- TT TT ” 
venant prier pour les chers défunts, victimes de l'œuvre. gle où de graine de lin pèse. 56 li- ot MAISON FONDÉE EN 1874 
. . TH. ScHMD, TT sd ) or : : | 
’ 2 + = 7 . Un minot de sarrasin, 52 RÉSUMÉ DES RÈGLEMENTS CONCERNANT ! 
Président de “La Bonrie Presse” Ltée ; v ù 18 D 
Un min ot Horse, 7 LES HOMESTEADS DU NORD-OUEST ' 
Un iminot d'avoine, 34, : Lies 
. - _ CANADIEN = 
Un minot de son, 35. : k 
Calendrier de la Semaine MMrs M. Bechand de Montréal Un minot de gros sel. 85. Toute personne se’trouvant le seul chef 
sont actuellement ici à prendre des d'une famille. ou tout homme âgé de plus 
Pour l'Ouest Canadien | vues eb annonces pour la Presse Trouvée de dix-huit ans, peut prendre comme home \ 
Lee stead un quart de section «les terres d 
Dimanche, 3 nov. N.-D. des Sufirages. | Associée. ee $ q € ction s terres du \ 

° ù P : DS: … . gouvernement dans le Manitoba, la Sas- ' 
Lundi. 6. S. Sévère., Ev. et Mart. | Deux individus de Rosther Une jument de deux ans, baie, à nez . | 
Mardi, 7. S. Florent. Evêque. LT EU 1 ù ae . OSURER ane. trois pattes blanches. blessée par du | katchewan on l'Alberta. ÿ 
Mercredi. S, $. Dieudonné, Pape. ont comparu samedi dernier devant |#] de ter. Le demandeur doit comparaître person- (SUCCESSEUR DE W. SroparT & C1E) { 
Jeudi, 9. Frédieace de S. Jean de Latran. ile juge de paix O. St Denis pour ANGCUS MecKAY. nellement à l'agence où à I sous-arence | | Û ù. 
Vendredi, 10. $. André Avellin. Conf. ie par . pres a villa !Sec ST. 48 Rge. 3. Parkside. ; terres istrict. Une entrée k : nn : k 
Samedi 11. K Martin, Evêqne. javoir parconru les rues de la ville 8 des terres du district, Une entrée de home- Le plus ancien Traiteur Libre de la Saskatchewan : 
Dimanche. 12 nov. Dédicace des églises. | EL automobile et en état d'ivresse. steud peut ètre faité par procuration. sons ; ‘ { 

et avoir frappé Napoléon Dumont Galvin Walsion Lumber 60 |eertaines comlitions, pur le père. Ia mère, | D U CK L A KE : 
or . ep 2 S a fille > tré 4 & . : : 
Intronisation ilui écrasant le pied. La cour a été le fs. le fille, le frère où It seur du de-; 
| TS - . DE Î ppt eur. . ! | 
"lajournée à merercdi prochain. mandenm | 
de S G. Mgr L. be d bilier de M 1. Marchands de hois de construction.  Drivonxs.—Un éjonr de six mois chaque TT CT TT | 
° —La vente du mobilier de lannée sur le terrain et la mise enc -e 
‘1 Toutes épices de boiseries fines. portes | année sur le terrain et la mise en culture | 
Mathieu ot mors de man, TE Mode meme MARCHAND GENERAL || 
li u ji L et chassis, platrage dur (hard plasrure). L | 
qui à eu lieu en partie samedi der- | . " IT ssessenr de Lester : civr - 
q Le pa S È er | Chaux. briques. Ciment de Portland. s- i n possesseur de homestead pent vivre | | 
——— inier a été ajournée À samer pro- . dans un ravon defanilles de <on hoime-! . . 
° sottiment complet. | | | Et Traiteur avec les Indie 
: . - lala a " ° ete: s » fer & Das ius de So! ns ‘ 
& : A € Y Ver! chain le + novembre. stead, sur une ferme (le pas moins de SU, 
On nous annonce que $. G. Mer | OVE € Allez voir notre agent à Miucunn. | ” iv l bi | ‘ à 
.. Les oo da Bécrin. .i * âcres possélée où cultivée par lui. er pos- | ; 
Mathieu nouvei évêque de Régina | J.B. Boucher de St Louis ] O. Forest  :sédée par son pére. sa mère. son fils sa fil cs 
rendra possession de son siège | basé Gta tai la convie dax! . OU. s es re. si . son ls . 
prendra I À = jétait en visite ici la semaine der-; Île, son frère ent <a cœur. Tai le Stock le plus Considérable d ti 
canne D: onde î es . r . ! Ji re Stock IC s Cons “able de cette 
épiscopal le 23 novembre. ‘niere chez sa fille Mine J. Marion. ! A Eu certains districts un possesseur de | ‘ ù ] SEAOIE QG CeUte 
| k Cours des Marchés: : 
— | "! homestead de bonne foi peut prendre en: partie du Pays 
S. G. Mar Pascal . —Les traverses de nos deux! ———  dane le voi 
. G. gr Pa Does nur. . | préemption un hormestead dans le voisinage : , 
rivières sont arrêtées depuis di-! MARCHÉ DE DUCK LARE . . 
, he à 1 epuis di ! du sien. Le prix d'achat est de 83.08 l'âcre | MARCHANDISES VARIEES 
"manche à cause de là viace. [BA B : : : re 
S. G. Mur Pascal QE. évèque: ‘ nn SRE | Blé no, 1 du nord. .......... S2 jet les devoirs sont les suivants: résider sur | TERMES: COMPTANT { 
de Prince-Albert, est parti pour! —-Lécole St Michel vient d'ac-, 297 id .............. SO [Tun ou l'autre homestead. six mois chaque | ( 
‘ > : 3 l'année ’ jx ans, à dater “enre- 
Quéhec. vendredi 27. Sa Grandeur | corder le contrat du creusage d'un! no. 3 id .............. 12 [année pra six ans, à dater de lenre | 
Ÿ . : 1 L . : i 55 Igistrement du homesteud, + € 5s le! ER 
assistera au sacre de Mur Mathieu, | puits artésien de 200 pieds où plusj +'id, .............. 55 [° Fe ee © . 
sS = SE . À temp» nécessaire pour mériter les lettres 
: LL ‘à MM. B. I. Baley ot Fils de Hills- Œufs frais. ......... la douz. 25 | se ms 
° laure N « . patentes du dit homestead. et en plus, eul-! \ 
ST-PAUL-DES-METIS boro. Wisconsin. Cutte compa-|Beurre.............. la livre 20 |, de 30 âcres extra € res &, € fA d re 
nie Se a] » chécialités von | É : Ji S CXTrA. ; | 
—— jee St fait une spécialité du cren | ——_——— | Ün colon quia utilisé son droit de ho- | { 
A cr “a a de H ; L 
Nous avons eu. la semaine der- SEE des puits. | mesteud et ne peut acheter de homestead | ( | 
4 + = : i + 3 i S i vi e | nu ? * "0 . , TT ‘exc à : 
nière. la visite du Juge Noël et de! M. MeKenna, inspecteur ca- {l û . | TS “e préemption dans son district, prut en! J'ofire en vente une bonne liste d'excellen- | R 
‘ acheter un dans certains districts aux con- ere - A N 
son secrétaire M. Waddlev. tholique des écoles indiennes a pas- | dt . l des terres, à $7.50 ct plus, l'arpent, toutes à : 
ticns suivantes : , 
_—Les paroissiens de St Vincent ! sé quelques jours à l’école Mi- » . , oginité d' Qu ES : : : 
L Ps . | h : Le j d St Allez vous faire photo- Prix 88.00 l'âcre. Devoirs : Résidence de; p? oxinité dune Station de chemin de fer. l 
; . D de , & L à QUE - : ñ : ‘ 
Ont eu là semaine aer nière une re | el, 1I& Semaine erniere, araphier chez six mois chaque année pendant trois ans, ! 
D » _ Dal _ n . “ .. . 
date pre par . FE. . Te | _On est parvenu à retirer l'en- culture de 50 Âcres et construction 11 une | ‘0: : 
sier de la Conyrésation des Oblats ; aison d' raleur de 5300. | 
de Marie 1 ° De : gin qui s'était échoué dans la riviè- Thos. À, Waterworth maison dune valeur de 5300 TERMES : ‘à 
e AMlarle dinmmaculee, er . . ‘ 
Plus de 1 0 . é pri re à la traverse de Carlton, mais Pt h W. W. CORY. | | 
us de 12 DATOISSIENS ON AUS |. e , s-ministre de } rieur. | Ne 
ta cette b traite de p ‘il est fort endommagé. otographe | Sous-ministre de l'Intérieur. | $3.00 par Arpent, Argent Comptant, le reste en 10 
part à cette belle retraite dont les 17 RUE DE LA RIVIERE, PRINCE-ALBERT | 
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Vous serez satisfaits du te. Beau bois de Colombie, Portes, 
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Eocale seconde. 

L’électricité, 288,000 milles par 
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ont eu lieu la semaine derniére,| Le premier vaisseau en fer fut 
ont été élus Dr V. Bourgeault, Dr | construit en 1830. 
Hopkins et M. Perry. La première alumette ‘chimi- 
que. fut faite en 1829. 
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Conseillers, le Dr V: Bourgeault a} 1941. 
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Aux points de vue moral et intellectuel 


LA. BANQUE — 1911 


Nos élèves subissent ici les examens : ons. T L'étude de la musique est aussi 
préparatoire à tous les certificats . sanctionné par des. brevets <pé- 
‘institutrices de la province. ciaux. . ‘ 
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PSS N EST EST ES N SSP ETES 


1 


F-44444 #44 


